
Ar c’houi gwechall (Yann Moulin) 

Ar c’houi. Met ahe oa ur sakre boutik, mod m’eus bet kle’et, koa. Ha oa... pa vize Pardon ar C’hastell-
Nez, koa hin… vize ur bern tud… vize kavet festoù-noz, O! ‘Bep seurt peogwir, ahe oa ostilidi ba’r re-
he. Met pa vize ar Pardon ahe : ur bern reuz, ha dañs ha me oar petra me. 

Ha teue merc’hed. Merc’hed klouar vize ahe, ueu. Ya, ya, Ya ya, bin ‘ oaint ket tomm-tomm nê met ur 
wech n’oa-int dañset un tammig bihan ar re-he domme, koa hin. Ya ya!  

Bon ! Mod m’eus bet kle’et, bin…  oa… ar person ’ oa ket gwall gontant neañ kennebeut peogwir ahe 
eme an diaoul ba’r c’houi, koa. 

 

Les Halles autrefois (Yann Moulin)  

Les Halles. Mais là c’était un sacré bazar, ainsi que j’ai eu entendu. Et il y avait, quand c’était le 
Pardon de Châteauneuf, il y avait plein de monde, on y trouvait des festoù-noz, Oh ! toutes sortes de 
choses car là il avait un bistrot dans celles-là. Mais quand c’était le Pardon de Châteauneuf, là c’était 
un gros tapage, et de la danse et je ne sais quoi. 

Et des filles venaient. Il y avait là des filles tièdes, aussi. Oui oui, Oui oui. Bin, elles n’étaient pas très 
chaudes mais une fois qu’elles avaient dansé un petit peu, celles-là chauffaient. Oui oui ! 

Bon ! Ainsi que j’ai eu entendu… le curé n’était pas très content non plus car là le diable se trouvait 
dans les Halles. 


